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Les lignes sont-elles prêtes à bouger?
Alda Greoli a réuni les acteurs culturels, La phase consultative de la réforme est terminée,
La ministre a reçu 804 recommandations. Elle tire ses prenlières conclusions

Il Y a deux ans et des pous-
sières, la ministre de la

Culture de la Fédération WaIlo-
nie-Bru.'{elles(c'était alors Joëlle
Milquet) proposait au secteur
des arts une réforme profonde
des politiques culturelles belges
francophones. Le nom de cette
réforme: «Bouger les lignes».
Sa méthode: une vaste consulta·
tion des acteurs et opérateurs
culturels, artistiques et de l'édu-
cation pennammte, via six« cou-
poles » thématiques. Chacune de
ces coupoles est cow;tituée d'une
dizaine de personnes issues des
mondes artistique, culturel et
créatif.
La phase consultative de Bou-

ger les lignes, entamée en mars
2015, sc clôturait officiellement
ce vendredi La ministre de la
Culture (désormais Alda Greoli)
en a profité vendredi pour com-
muniquer, entourée de représen-
tants des sixcoupoles,Lesconclu-
sions du chantier.
Lamise en scène aété soignée:

c'est dans Lecadre gothique du
Rockerillde Charleroi, entre rap-
peurs, gratfeursou autres artistes
forgerons, que tout ce beau
monde s'est réuni. Avecla volon-
té, dans ie chef de Laministre, de
souligner le chemin parcouru de-
puis 2015. non sans avoir rendu

hommage à JoëlleMilquet.
Alors? Deux ans plus tard, les

« lignes» ont-elles bougé? Ce
qui est certain, c'est que la satis-
faction est loin d'être unanime, si

l'on l'eut bien se souvenir du vif
mécontentement exprimé par le
secteur des arts de la scène (et en
particulier par le monde du
théâtre), ily a un mois à peine.
Il n'empêche, défend la mi-

nistre, soutenue hier par de nom-
breux acteurs culturels: le chan-
tier est remarquable. Il a rassem-
blé 4.700 participants, et accou-
ché de 804 recommandations,
présentes au sein dessixcoupoles

suivantes: l'artiste au centre, les
enjeux numériques, la diversité
culturelle, le lien cuLture-école.
l'entrepnmeuriat culturel et la
nouvellegouvernance.
Cequi revient souvent au cœur

des recommandations, explique
Laministre, c'est «l'accent mis
sur l'artistique, la demande dr
discours clairs et cmnprélœn-
ribles, m.Jis aussi chs p(JlitiqU~8
culturellts 'inttTT:Onnectées rntrf

elles e:f avec les reprisentant$ des
[;fl:teurs. »
C'est aussi, insistent les porte-

parole des diverses coupoles, la.
nécessité de proposer des torma-

tions, que ce soit dans la maîtrise
du langage numérique ou dans la
connaissance de la diversité
culturelle.
Ily a également, affinne Benoit

Provost (Prométhéa), « un be-
soin, récurnnt chez les artistes,

d'a<:ccmpagnemJrTlt, dans la pra-
tique rh l'mtreprencunat cultu-
rel. Surtout dans les petites struc-
tures, souvent plus démunies, et
awcquelles le, informaUons sur
le mécénat, le ta.x-shelter ou le
cmwdfunding devraient ltre des-
tinéestm priorité. » Message re-
çu, dlxit la minilitre, qui veut fa-
voriser,dit-elle, la multiplication
des sourcesde financement alter-
natif de la culture.
Xavier Canonne (Musée de la

photographie), qui chapeaute la
coupole sur la nouvelle gouver-
nance, insiste quant à lni sur la
nécessité de proposer une syn-
thèse entre les différentes cou-
poles. Et de créer un cadastre,
dans le domaine culturel. «Ce
lexique de l'activité culturelle
dans la Belr;ique francophone
n'existe pas, à cejour », regrette-
t-iL
La phase de consultation est

terminée. Place,maintenant, àsa
concrétisation, à sa mise en pra-
tique, quepiloteront le cabinet de

la ministre, l'administration gé-
nérale de Laculture (AGC),l'Ob-
servatoire des politiques cultu-
relles (OPe) ainsi que la coordi-

nation de «Bouger les lignes »,
Une étape qui s'achèvera en juin
prochain. Ce sera l'occasion,
alors, d'évaluer, au moment de la.
remise des bulletins scolaires, le
travail du gouvernement.
La ministre, enthousiaste, se

veut néanmoins prudente:
« Après 2019, ce que nous. aurons
mM en place clevro être pouTSuit'i
dans le temps », notamment par
ses successeurs, tous partis
confcmdus, " L'atterri.ssage de
certains dossiers prendra de dix fI
quinze alls, comme celui du Par-

n \' a un besoin. chez les
artistes. d'accompagne-
ment, dam la prati~ue de
l'entl"cpl'Cneuriat euItul"e1

cours d'éducation culturelle et ar-
tistiqw (Peca) à l'école. D'autres
doMiers, comme celui sur le sta-
tut de l'artiste, nécessiteront une
canurtation avec le gouverne-
ment fédéral et les gOUVErne-
ments régionuU:I1. »
Le chemin est, en somme, en-

core long. À défaut de bouger, les
lignesfrémissent. _
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